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Ce jeune et bel homme amusant  
avec un groupe d’amis s'appelle   Abel,

un agent de distribution des aides 
travaillant pour une ONG locale.

L'ONG pour laquelle Abel travaille est une 
organisation partenaire des Nations Unies 
qui a récemment ouvert un centre d'accueil 
à côté du village d'Abel.



Abel est connu pour 
être un jeune homme 
très attentionné,

car il essaie toujours 
de rendre aux autres 
ce que la vie lui a donné.

Au travail, il est très attentionné et 
professionnel avec les bénéficiaires.



La jeune femme à qui il dit bonjour 
est l'une d'entre elles.

Elle s'appelle Afrida .

Comme tout le monde ici, elle pense qu'Abel est vraiment sympa.

Elle est très timide mais trouve finalement le courage de lui dire bonjour pour la première fois.

Mais probablement pas la dernière fois... 

C'est une jeune fille de 17 ans qui 
vit seule près du centre d'accueil.

Malgré cette nouvelle amitié avec Abel,



Malgré cette nouvelle amitié avec Abel,



Afrida se sent plus seule chaque jour.

Elle est complètement dépendante de l'aide humanitaire

et elle déteste sa vie ici.

Son amie la plus proche, Lara, la convainc 
que la seule façon d’avoir une vie meilleure 
serait de devenir « l’amie spéciale » d'Abel.



En tant que membre du personnel d'une 
ONG, il pourrait sûrement lui fournir des 
ressources supplémentaires, et peut-être 
même l'aider à déménager dans un autre 
pays, où elle pourrait commencer une 
nouvelle vie.

Même si Afrida ne se sent pas 
à l'aise avec la suggestion de Lara, 
elle ne voit pas d'autre issue. 

Elle pourrait même retourner à l'école 
et devenir un peintre célèbre !



Alors un jour... 

elle décide de voir Abel chez lui. 

Elle se sent très nerveuse et confuse.



Abel est surpris de la voir là, 

Après avoir bavardé un peu...

mais décide de l'inviter à entrer.



elle dit finalement à Abel que s'il lui fournit 
des services et une assistance supplémentaires, 
elle serait prête à avoir des relations sexuelles 
avec lui.

Il ne se serait jamais attendu à ce que 
son amie agisse de cette façon ! 

Mais Afrida insiste.

C'est une belle jeune fille. Peut-être un 
peu trop jeune. Mais dans le village d'Abel,  
les filles de son âge seraient déjà mariées.

Abel ne sait pas quoi penser.



Mais Afrida insiste.

Non, peut-être qu'il ne devrait pas... Abel se souvient vaguement d'une formation au travail 
sur la prévention de l'exploitation et des abus sexuels. 

Malheureusement, il a oublié les détails car il ne pensait pas 
que la formation était importante au moment où il l'a suivie.

Il pense que les règles ne s'appliquent 
probablement pas à lui de toute 
façon parce qu'il travaille pour 
une organisation locale. 

Et c’est Afrida qui lui a fait les avances 
la première, après tout.

Et ils s'apprécient vraiment tous les deux.



Pourquoi ne l'aiderait-il pas, après tout ? 

Le lendemain, Abel raconte à son collègue 
Faustin ce qui s'est passé.



Faustin trouve l’histoire incommodante.
Il se demande si Abel a agi 
de manière inappropriée.

C'était une rencontre consensuelle, 
pense-t-il. 

Entre-temps, Abel et Afrida continuent 
de se voir le soir chez Abel.



Faustin apprend vite qu'Afrida n'a que 17 ans. C'est contraire 
aux règles de leur organisation, qui interdit les relations sexuelles 
avec toute personne de moins de 18 ans, quel que soit l'âge légal 
du consentement du pays.

En parlant avec Lara, il découvre également qu'Afrida espère 
utiliser cette relation sexuelle pour accéder à plus de services 
ou même déménager dans un autre pays.



Faustin pense qu'Abel doit mettre un terme à ces rencontres.

Et si Afrida tombe enceinte ?

Et si la communauté découvre l'affaire ?

Cela ne sera pas bon pour l'organisation.

De plus, Abel aura-t-il des ennuis ? Trop de choses qui pourraient mal tourner.



Faustin dit à son collègue d'arrêter de voir Afrida ou d'officialiser leur relation 
en l'épousant dès que possible.

Au-delà de cela, Faustin n'est pas sûr de ce qu'il peut ou devrait 
faire d'autre, alors il décide de ne pas prendre d'autres mesures.

J'ai déjà fait part de mes préoccupations à Abel. 
Ce qu'il fait maintenant dépend de lui. 


